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MM. 10. Ciiable, president.
10. Mauler, vice-president.
P. Colin, tresorier.
F. de Montmoli.in, secretaire.

Une commission de cinqmembres estnommee pour organiser

une exposition des meilleures photographies faites cet

ete par les membi'es de la Soeiete.

Le Secretaire,
F. de Montmollin.

Soeiete francaise de Photographie.

Stance Au 7 novembre 1800.

Sur la proposition du Comite d'administration, M.Janssen,
de Flnstitut, est nomme par acclamation et ä l'unanimite
President de la Soeiete, en remplacement de M. Peligot.

M. le secretaire signale un grand nombre d 'expositions ;

il doit v en avoii- un peu partout, a Moscou, k Liverpool, ä

Bruxelles, k Vienne (Autriche), k Bordeaux, etc., etc.

M.I-acoste Delperier est inventeur de « V Y,ro! », revela-
tcur dont un eehantillon est depose sur le bureau ; sa com-
jiosition n'est pas indiquee.

M. Reeb presente un travail tres consciencieux sui' 1'ico-

nogene quhl comjiare ä Thydroquinone ; il constate que ce

dernier compose l'emporte en puissance reductrice sur
l'autre.

A l'appui de son etude, M. Reeb distribue un revelateur
FEclair, qu'il a prepare de la facon la plus rationnelle.

Au nom de M. Marey, do Flnstitut, il est donne lecture de

la communication par lui faitc recemment ä TAcaddmie des
sciences. Un specimen des nouvelles epreuves photochro-
mographiques qu'il obticnt avec son appareil perfectionne est

presente.
M. Ch. Gravier donne une preuve de l'importance des
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procedes photocollographiquesen indiquant la quantite
considerable d'encre speciale ä cette impression quexpedie la

maison Lorilleux.
Cette maison publie des albums oü se trouvent des specimens

de ses diverses sortes d'encres; ilssont fort remarqua-
bles el montrent qu'on peut, sans sortir de France, se procurer

les meilleures encres collograpliiques.
Au nom de la compagnie du celluloide, M. Gravier presente

un petit laveur ä plaques tres leger et d'un transpoi't facile

en voyage.
Deux teuillcs de celluloide eannelees sont reliees et rnain-

tenues par une armature en Hl de fer galvanise. Lo tout so

replie et est contenu dans une boite qui recoit aussi un scan
en toile impermeable destine ä contenir le porte-plaques et

beau en quantite voulue pour les immerger entierement.
M. Molteni presente un agrandissement 30 X 40 obtenu

avec negatif 9 X 1- et appareilä main.
Les deux eprcuves, la petite et la grande, sont raises en

regard. Par cette methode excellente on peut arriver ä tirer
le meilleur parti possible des epreuves t'ournies par les petits

appareils ä main.
Une presentation de memo nature est faite par un photo-

graphe de Lisbonne tres estime, M. Camac:ho. Ses agran-
disseinents sont directs et sur papier Eastman d apres de>

originaux9 X 12.

MM. Gilles freres ont construit une cbambre universelle
conforme aux resolutions du Congres. Elle est complete autant

que i»ossible et realise tous les perfectionnements indiques par
la pratique et reglementee par le Congres en vue do l'uni-
forrnite des dimensions des planchettes, rondcllcs interinc-
diaii'es, etc.

M. Pector, secretaire general du Congres de 1889, a depose

sur le bureau une brochure impriinee cliez MM. Gauthicr-
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Yillai's et tils, oil se trouvent les documents qui n'ont pu
trouvcr place dans le premier fascicule publie par les soins
de badministration superieure.

On y remarque notamment lesrapporls divers, des rensei-

gnements statistiques, le discours de M. Janssen, les dessins
des etiquettes et marques adoptees par le Congres, les dessins

des echelles, lampes et autres appareils ä l'appui des

decisions du Congres.
M. le President fait observer avee raison que cot ensemble

est partaitement presente, grace ä M. Pector, qui a deplove
beaucoiq) de zele et d'aetivite pour reunir et grouper tous

cos materiaux.
M. Imbault propose pour enlever la coloration jaune des

cliches de les plonger dans une solution de ferrieyanurc de

potassium ä 1 pour 200. Puis on lave et on lixe a l'hvposul-
tite de nouveau.

M. de Villecholle recoimnande comme preferable l'emploi
du bisulfite de soude ajoute au bain d'iivposulfite dans le

rapport de ö °/0.

AIM. A. Lumiere et tils presentent des projections de leurs

positifs sur verre de microphotographies. Cesprojections fort
remarquables viennent ä l'appui de la note precedemment
communiquee par MM. Lumiere (voir page 278); elles sont
d'un tres bei elfet et sont tres admirees.

M. Davannc s'est rendu au Congres de la propriete litte-
raire et artistique qui s'est reuni dernierement ä Londres en
octobre. M. Bulloz, representant de la maison Braun, s'y
trouvait egalement.

Apres des discussions assez etendues, l'assemblee s'est
ralliee a la motion presentee par M. Bulloz, en adoptant ä

liinanimite le voeu suivant:
// tj a lieu (l'accordcr, saus restriction, au./; evuvres photo-

(/i'u/jhit/ues le benefice des dispositions legales applicables
au.r (meres des arts (jraj)hi(jues.
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Grace auxmots Arts Graphiques, qui donnent satisfaction

ä l'amour-propre des artistes, on espere que ce meine vopu

sera adopte lors de la nouvelle reunion du Congres ofticiel
de Berne.

Sur l'essai des objectifs.

L'essai des instruments les plus coüteux et les plus im-
])Ortants pour la Photographie, les objectifs, a ete le sujet
de discussions les plus diverses, qui ont prouvc l'imperfec-
tion des mcthodes de mesures actuelles. Malgre les metho-
des scientifiques employees maintenant. c'est encore celles
dites cmpyriquesqui conservent le plus de valeur. Derneme

que rastronome essaie la puissance de sa lunette par la

lecture d'un livre place a une certaine distance, ou examine
les constellations, de rneme que celui qui s'occupe de microscopic

estime la quality de son instrument par l'examen dc

petits objets, de meine aussi le photographe peut considerer

comme decisif l'examen fait avec differents diaphragnies.
d'un portrait ou d'un paysage. II est vrai que les opinions
sur la plus ou la moins grande perfection d'un object if
varient; car chacun entend differemment l'expression :

« Nettete süffisante jusque dans les bords. » Celui (|ui
s'occupc de reproductions demande une nettete complete,
tandis qu'un autre se contentera d'une nettete inoyenne.

Et sur ce point on ne s'entendra jamais. Pour moi je jire-
cise mapensee sur cette expression : La nettete d'un objec-
tif est süffisante lorsqu'un grossissement, dc (i fois permet
de distinguer encore les contours de 1'image produitc par
cct objectif. Je suis sür alors que le negatif supportc un

grossissement de (i fois, ce qui est dejä raisonnable.
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